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ConnectivitÃ©
 

Dans une dÃ©finition minimale on considÃ¨re que la connectivitÃ© rend compte des connexions qu'offre un Â«lieuÂ» pour relier les

autres lieux de son Â«environnementÂ». Contrairement au cas de la notion de connexitÃ© on ne dispose pas de dÃ©finition

univoque de la connectivitÃ©.

Pour les gÃ©ographes spÃ©cialistes des rÃ©seaux, la connectivitÃ© est la propriÃ©tÃ© d'un Â«rÃ©seauÂ» d'offrir des itinÃ©raires

alternatifs entre les lieux. Elle reflÃ¨te alors le caractÃ¨re plus ou moins maillÃ© ou arborescent d'un rÃ©seau. Ici la connectivitÃ©

mesure la redondance des relations entre les lieux permise par le dÃ©veloppement du rÃ©seau qui rend possible plusieurs

cheminements alternatifs. La recherche d'une plus grande connectivitÃ© est Ã  relier Ã  la volontÃ© de rÃ©duire la vulnÃ©rabilitÃ©

de l'accessibilitÃ© d'un espace vis-Ã -vis du Â«risqueÂ» de rupture des maillons d'un rÃ©seau. La connectivitÃ© d'un cul-de-sac est

minimale, tandis que la connectivitÃ© d'un carrefour du rÃ©seau est trÃ¨s Ã©levÃ©e.

Dans une autre acception (cf. notice mÃ©tropolisation), certains gÃ©ographes associent la connectivitÃ© aux relations permises via

la connexion Ã  un rÃ©seau technique, pour l'opposer Ã  la proximitÃ© qui concerne les espaces immÃ©diatement accessibles sans

emprunter les rÃ©seaux Ã  longue portÃ©e, c'est-Ã -dire les espaces &#8216;en contact'. Dans cette dÃ©finition, la connectivitÃ©

rend compte de l'Ã©tat de ce qui est connectÃ©, sous-entendu au rÃ©seau, par opposition Ã  ce qui n'est pas reliÃ©. Il s'agit ici de

souligner l'importance qu'il y a, pour les Â«territoiresÂ» et les espaces, Ã  Ãªtre ou ne pas Ãªtre connectÃ© au rÃ©seau. Un des

exemples les plus aigus de l'importance accordÃ©e Ã  la connectivitÃ© est certainement la volontÃ© exprimÃ©e par les villes d'Ãªtre

reliÃ©es au rÃ©seau des trains Ã  grande vitesse. Le moteur et le rÃ©sultat de ce dÃ©sir sont parfois traduits par la notion d'effet de

club. Dans cette acception, la connectivitÃ© n'est pas assise sur une mesure mathÃ©matique ; elle est plutÃ´t Ã  relier Ã  une notion

du domaine de la technologie utilisÃ©e pour dÃ©crire la possibilitÃ© pour un appareil de comporter des connecteurs pour diffÃ©rents

rÃ©seaux. La ville ou le territoire, comme la machine, voit croÃ®tre sa connectivitÃ© en permettant la connexion Ã  de plus en plus

de rÃ©seaux diffÃ©rents.

On constate, au travers de ces deux dÃ©finitions, qu'en gÃ©ographie la notion de connectivitÃ© est Ã©troitement associÃ©e Ã  celle

de mise en rÃ©seau. Il est intÃ©ressant de noter qu'en gÃ©omÃ©trie, la connectivitÃ© indique, dans un pavage, le nombre de

cellules voisines d'une cellule donnÃ©e. Par exemple, un pavage de l'espace Ã  base de triangles produit une 3-connectivitÃ©, tandis

qu'un pavage Ã  base d'hexagones produit une 6-connectivitÃ©. La dÃ©finition en gÃ©omÃ©trie, oÃ¹ la connectivitÃ© renvoie Ã  une

notion de Â«voisinageÂ» immÃ©diat, se retrouve donc en contradiction avec une acception gÃ©ographique associant la

connectivitÃ© Ã  l'idÃ©e d'une connexion au rÃ©seau et l'opposant Ã  la proximitÃ© spatiale. Finalement force est de constater que

la notion de connectivitÃ© entretient des relations Ã©quivoques avec celle de proximitÃ©, puisqu'elle peut dÃ©signer tout aussi bien

une proximitÃ© par le rÃ©seau (seconde acception gÃ©ographique), qu'une proximitÃ© par contact direct (acception

gÃ©omÃ©trique).

Note : en anglais connectivitÃ© se traduit plutÃ´t par le terme &#8216;connectedness', et parfois par &#8216;connectivity'.

Voir aussi : connexitÃ©
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